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ses perfections infinies; ensuite l'entendement connait
clairement tout ce que l'âme peut raisonnablement souhai-
ter de connaître, soit de l'état des autres bienheureux,
anges ou hommes, soit des secrets de la nature-et des effets
merveilleux de la Providence divine. Et toutes ces con
naissances sont sans erreur, sans incertitude et sans opi-
eion sujette à faillir; car l'erreur est une imperfection de
l'esprit qui ne peut trouver place dans un état de perfec-
tion, comme celui de la béatitude; puis, s'ils avaient des
doutes ou des op'nions fautives, il se pourrait faire que
sans aucune malice, ils. eussent des avis contraires, et se
trompassent l'un l'autre, ce qui est une chose très-répu-
gnante à leur sociélé très-parfaite. En vertu de la vision,
q'îi est dans l'entendement, la volonté est ravie et empor-
tée, par une suite nécessaire, à l'acte de l'amour béatifique;
car un objet tout aimable et tout ravissant étant présenté
à la volonté, qui ne rencontre d'ailleurs aucun obstacle et
aucun'empêchement à l'aimer, se prête nécessairement à
cet amour : si bien qu'il est impossible à a volonté de se
refuser à cet '.trait. Aussi est-elle remplie de la charit<
qu'elle avait en cette vie, et cette chaLité n'étant point
distraite par les occupations de la terre, ni appesantie par
la masse d'un corps infirme et mortel, et son objet lui
paraissant à découvert, sans voile et sans obscurité, pro-
duit des actes d'amour d'une excellence tout autre qu'elle
ne le pouvait faire ici-bas. Ces actes regardent .Dieu
premièrement en lui-même, et sont des complaisances et
des bienveillances indicibles; ils reaardent les créatures
en Dieu, et comme bien de Dieu et choses de son domaine;
c'est pourguoi comme celui qui aimte le père aime ses en-
fants, à proportion, il en est de méme des bienherèux
qui aiment Dieu comme leur père très-aimable,et tous leurs
frères comme ses enfants, et tout le reste du monde comme
ses créatures et choses à lui appartenant. Or de cet amour
naît la joie dans la volonté, et même le principal acte de
l'amour est la complaisance et la joie, dont i's sont comme
inondés et tout remplis. De plus leur joie'est double, par
ce qu'ils en ont et de la félicité de Dieu, et de leur félidite


